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depuis quelques jours, néanmoins la demîcaude
réulière ne permet pas d'accumulation.

BEtlRE.-Le beurre nouveau commence à
faire son apparition sur nOs mîîarclés et est lii-
m;éliateicit aceapare par les dètailleurs de
dsîîrées de 17e à 20e par livre. Le vieux beurre
est de défaite tiés difficile et A des prix qui
laissent de fortes pertes aux détenteurs. Il
n'est guère vendable que come grese.

Smioux.--Nous sigialons Une hausse de
n demi ceni tin cir le saindoux en tinette. La

demande pour la consommation est régulière A
10e. La demîcancle pour lexportation est
calme.

Jnnoss.-Les stocks de jambons fumés des
salaisons locales sont très réduits et s'écoulent rta-
pidemîent I 0 e, tandis que ceux d'Ontario com-
mandent 12 à 12e par lb. Il existe une bonne
demande pour exportation, et on signiale les
ventes assez inportantes A 1le pour exportation
enc Angleterre.

F RcoAG.-]ienque noqstc ayons pita colihé-
retions importantes signaler, q1 lIt mmdlicité
des stocks empêche île conclure, la consonmna-
tion opère assez libralement de 14e à 15 par
livre pour les qualités désirables.

Nouviau-r:3.-Nos maisons d'importation
canadielmes ont été fort occupées pendant la
huitaine. Les nehîeteurs de lit campagne co-
tinuent à _e présenter eni grand nombre et
empcîletteit libralement, tandis que le coie-
imeerce de demi-gros de lit ville repicrît' t de non-
veau sur le marché pour réassortir les stocks.
La spéculation continue toujours à chercher les
étofl's ci laine propres aie commerce de l'ai-
tonne et à les aceaparer à des cours eni hausse
avec l'espoir d'une revente à bon profit. Il se
rencontre maintenant peo du lots île bonne
défaite. de sorte que les opérations de la spéri.
lation ne sont pas considérabcles.

Nous n'avons anuun changement bien ienu-
venu A signaler dans les prix qui resteit à peu
prés les neciees que lt semaine dernière. La
dlemande est très active pour les tweeds enna-
diens. Le boi goût des patrons leur donne une
préférence assez miarquée sur les tveeds étran-
gers et le commerce d demi-gros et de détail
on ont écoul l de fortes quantités. De grands
contrats ont été conclus pour lis étofles d'acuc-
tounie, et les manufactures sont en pleine opé-
ration. Les cotons sont toujours fermement
tiius. Dans les articles d b)lanle, les affhires
sont régulières et calmes dans les tissus légers,
la temcpérature étant trop froide pour les favo-
riser. Les indiennes Dolly Varden ne s'écou-
lent Pras prommptemueut dans le coîmemleerce le
détail. La mode n'en est pas encore établie
pareil nous, et nous ie voyons que peu de notre
beau sexe revêtu de ces indiennes qui ressem-
blent à l'indienne à meuble qui avait presque
disparue, mais dont la génération actuelle qui
a atteint la quarantaine se souvient encore
comme ayant fait l'orgueil jadis des maisons
bien montées. Dans quelques caiîpaghes ai
voit encore des rideaux patrons Dolly Varden,
des couvertures de fauteuils et quelques autres
couvertures d'amienblemeent. Leur introduction
n'est qu'une question de temps, comme l'a été
l'introduction des crinolines, des chignons et
de plusieurs autres ornements qui font l'orgueil
des femmes.

Colon bruits.-Nos échanges de New York et
de Boston signalent une demande calme pour
les cotons bruts. Les détenteurs ne font cepen-
dant aucune concession pour activer la vente
et môme pour les qualités de choir, on accuse

plis de fermeté. Les basses qualités sont coi- i

pitement négligées.
Il se fait netuelleîent une révolution dais le

ct cuinorea (In coton qui aura probablement eau
ej..t un temps et lien, et dont la spéculation

naflra profiter dans plus d'une Occasioi : c'est i

l'ofire par dépichie t:ldgraphique de 3000 IIllts
de coton livrable à bord d'un steamîer à Douc-
bayl qui sera expédié sur Londres, Nuiw York
ou quelque port île la Bcltique. Oie ne sera
ph1  maintenant dans l'attente pendant plu-
sieurs mois pour connlaitre le résultat de la
révolte dans les Indes, qui ne seront plus pen-

dant des mois à attendre les nouvelles Is
gr;ils marchés consommatu Boimliay con-
mue New York saura au jour le jour les flutetua-
tins îles marchés de Londres, Liverpool, H avre
et Marscille, les cours îles marchés le New
Yrk, Nouvelle Orlnns lol autres ports ii por-
taite de l'Amériqie.

A Newv York, on cote comein snit: 2:U e.

pour lirraison suar Mai. 23ji c. Jrin, 231 c. Juil-
let. 21i c. Septebiîre et 20 e. Octobre.

.aine.-Le marclu parait avoir atteint soi
point culminant. La spéculationi s'est retirée
di marché et les manufacturiers en'ahelètenît
qu'au Aur et à mesure de leurs besoins journa-
liers. Le hant prix de la laine ner laisse Linclîn
profit aux articles aiun fic turés aux conrs lie-
tils. Niais n'avons ilcune opérfionc imcipor-
tante à signaler sur notre pace. Notre marché
est cjccrl'ui ial clpprovisionié, llais oni

attend de jour en jour deux cargaisons de lainle
du Cap du 1301nn1e Espérance, qui l'approvisiocn-
neront sufflsammIIIeInt pOur les besocinîs actuels.

A Toronto on signale quelques veintes de
laine tit Cainada A 55 e avec demanda régulière
c ce prix. A New Yorkr, les nifnetre
i'aclhten t qu'au jour le jour et n'op rent que
sur une petite échelle. La aussi on se plaint
que le prix des art iles iman fiactuirés n laisse
actiun profit. Les dléenteurs ne. font iéai-
moins aucune eoncession et toit. toujours l'es-
poir d'écolier leurs stocks assez avantageuse.
ment. Les nîouvelles du'i Texas et île la Cali-
forin leir slt favorables. couns de ces
imarîcis cétant plus élevés qu'il Ne York, (i

Cote toinrs mediml encc suint 60 c. étiré- 72 c.
à 78 c.. Amériql ridtio cle, niediii 5t C. I
57 c., inîlie duc Cîp .5 i. -à 48 c.. Seutari 52ie.

Ccir.-Les nfaires dans cette branche sot
régulères. Les stoeks siont amples et les
détenteurs ont fait quelques légères coinces.iois
pour eftectuer le placemîcent de lots importants.
La deimndicle pour le cuir à empeignes e-st sans
grande importance et il existe beaucoup de
divergence d'opinion entre détenteur et ache-
tour. Le cuir à harnais a triuvé preneurs à de
légères concessions sur les cours réguliers. Nous
n'avons rien île bien enoiveauI à signaler lans
les autres sortes.

Chaussures.-Nous avons constaté becauennp
d'activité dans le commerce de chaussures. Les
cours restent les mmes que la semaine der-
nière (Voir tableau de prix courants).

Eiceries.-Le marché aux épiceries est très
actif, mais le manque de marchandises en dis-
ponible retarde beaucoup les upérations. De
fortes quantités de denrées coloniales ont été
vendues sous voile, et les vaisseaux d'Europe
sont anxieusement attendus pour remplir les
commandes et compléter l'assortiment des
stocks qui sont généralement, très incomplets.

Café.-Il y a une réaction très marquée dans
les cours des cafés dans les Etats-Unis et en

Europe, Néamoins, l'abolition des droits a ar-

rété partiellemîîent la baisse qui s'établissait.
Les détenteurs commencent à ierre ciionfiance
et sont disposés à réaliser aus cours du Jour
Icltôt que de courir le risque d'une nouvelle
réaction que l'abonlition des droits ponrrait leur
rendre favorable. Nous référons A notre tableau
d prix courants pour les pifX à la clôture.

JDroUics et p-oduits chimiqses.-La grande
demandé pour les produits oh imcîiquîe.s que nous
avons signalée dans nos précédentes revues
dimincîUîe seinsibloueent, et lu Marché est. minuhs
ferme pour certaines qualités., Le sel du soide
est moins fiore, et les détenteurs feraient des
concessions stur les lots en débarquement. Le
carbonate de sonde est toujours ferimceienIct
tenu île $5.25 à $5.371 par baril, Le salpétrît
s'offre A $11.O0 par biril Nous n'avoIs cî-

iissancecl d'aucune Vente bien Iîportante. Le
borax comIieeandcle de 25 e. A 27 c. pur lb., selonî
l'importance tic lots ( l Coite la couperose
90 e. à $].dt par 100 1lbs. en débarqueieit. Oic
signale quelques placements de sonfie ci cmeiîocl
à $3.0 poulr 100 lb.

Epice.-Le marché est très ecul aplprcvi.sion-
l d'épices. Le poivre ioir et les noix du mous-
cades manquent. Heureent que des np-
provisioiicieents vont arriver sonîs peeu. Le
clous du girofle est ae légère demande de 10e,
A 11 c pour fortes quaneti½ è. On offre dii po-
vre sous voile A G e. i l exisis dille cemlhio
régulière pour la Moutarde de Colemîac à 17 e,
par Ili. Les marinades commeneent à manquer
et celles en disponible commandent des prix ci
hanssel sur las cours déjà signalés. Les mcari-
nades de Wix et de Cross & Blackvell ian-
qent complètement, et les stocks des détail.
leurs sont réduits en minimume.

J'itcs.-Le mouvement de Iausse qui s'est;
établi sur les fruits semble subir un moment
t'arrt sau que Icous ayons pourtnt de réac-
titn à signaler. Les détenteurs dle raisinîs de
Valence tiennent leurs stocks de Gj c. à 64 C.
et les éconent en graids lots A ces prix. Cette
qualité île raisin commenece à.se faire rare ; la
demande dépassa de beaucoup les oflies, et
nous aurions probablement I enregistrer uno
n1oumvelle ha'sse si les vais.acîux avec l'impor-
iation duci printemps n'étaient pas sous li min.
Les vieux reisins sur c aues attirent l'attin-
tion i cni cîlerce.' La hausse sur les fruits
secs à New York réagit favorablement sur les
stocks notre plece. On cote les sur-ecoticlies
1870 $1.35 par boite ; ceux de la dernière réeoltn
commandent de $180 à $1.90. Les amandes soi t
plus recierchées. Le commerce do demi-gros
n lait de nombreux nhats aux cours de notre
liste de prix courants. On cote les pruneaux
en baril G c. à 6i c. Les figues sont compara-
tivenieit négligées île mieèmae que les noix de
l'importation de 1871.

IIuiles.-Le marché aux huiles est canlmo
pour la deman'le réglière La spéculation
semble vouloir erce se réreiller en présence
des nouvelles défavorables des pêcheries. Les
huiles de loup-marin n'ont pas reolé quoique
nous n'ayons aucune opération importante à
signaler. L'huile de morue est on demande
pour la consommation à une hausse de deux à
trois centins sur les colrs du commenenuent
du mois. On la cote anjourd'hui 55 e. L'huile
brune de loup-marin manque. On cote blanche
(nonveau procédé) 68 c. à 70 c., blanche ordi-
naire 65 e. à 67 c.. paille 60 o. à 62J c.. L'huile
do lin bouillie est en bonne demande pour la
consommation à 80 c. L'huile de ricin est for-
ment tenue à Ji o., aves forts tendanse à la


